
ECG 1 - mathématiques appliquées TD 2 - raisonnements - 2 Septembre - o
tobre 2024Quelques 
orrigésExer
i
e 1 - Vraies ou faussesDéterminer parmi les propositions suivantes lesquelles sont vraies :8. ∃x ∈ R
∗, ∀y ∈ R

∗, ∀z ∈ R
∗, z − xy = 0 Fausse, la négation est vraie.9. ∀y ∈ R

∗, ∃x ∈ R
∗, ∀z ∈ R

∗, z − xy = 0 Fausse, la négation est vraie ave
 z = xy10. ∀y ∈ R
∗, ∀z ∈ R

∗, ∃x ∈ R
∗, z − xy = 0 Vraie, ave
 x =

z

yExer
i
e 7 - Nier des assertions ave
 quanti�
ateurs (plus di�
ile)Soit f : R → R une fon
tion. Nier les assertions suivantes :1. ∀x ∈ R, f(x) 6= 0 ∃x ∈ R, f(x) = 02. ∀M > 0, ∃A > 0, ∀x > A, f(x) > M ∃M > 0, ∀A > 0, ∃x ≥ A, f(x) 6 M3. ∀x ∈ R, f(x) > 0 =⇒ x ≤ 0 ∃x ∈ R, f(x) > 0 et x > 04. ∀ε > 0, ∃η > 0, ∀(x, y) ∈ I2,
(

|x− y| ≤ η =⇒ |f(x)− f(y)| ≤ ε
)

∃ε > 0, ∀η > 0, ∃(x, y) ∈ I2,
(

|x− y| ≤ η et |f(x)− f(y)| > ε
)Exer
i
e 8 - Limites de validité d'une propositionDéterminer les réels x pour lesquels l'assertion suivante est vraie :

∀y ∈ R
∗

+, x > y =⇒ x > y2En tâtonnant, on se rend 
ompte que la propriété s'interprète plus fa
ilement en 
onsidérant di�érentes
atégories de valeurs pour x, on va don
 distinguer des 
as :soit x un réel
1er 
as : x < 0 alors dans 
e 
as l'assertion est vraie puisqu'elle n'est jamais mise en défautpour être plus pré
is, non(P ) est vraie dans 
e 
as, 
ar ∀y ∈ R

∗

+, x < y, don
 non(P ) ou Q est vraie,i.e. P ⇒ Q est vraie.
2ème 
as : x ∈ [0, 1] alors ∀y ∈ R+, x > y ⇒ 1 > y ⇒ y > y2 (en multipliant par y l'inégalité pré
édente,
omme y est positif, 
ela ne 
hange pas le sens) et don
 a fortiori x > y2 (
ar x > y),don
 l'assertion est toujours vraie dans 
e 
as
3ème 
as : x > 1, alors ave
 y = x, on a bien x > ymais pourtant y = x ⇒ y > 1 ⇒ y2 > y (en multipliant par y), i.e. y2 > xdon
 l'impli
ation n'est pas véri�ée dans 
e 
as (
ar il existe au moins une valeur de y pour laquelle ellene l'est pas), don
 l'assertion est fausse dans 
e 
asFinalement S =]−∞, 1]Exer
i
e 11 - Divisibilité par 8Le but de 
et exer
i
e est de démontrer par 
ontraposition la propriété suivante, pour n ∈ N

∗ :Si l'entier (n2 − 1) n'est pas divisible par 8, alors l'entier n est pair.1. E
rire la 
ontraposée de la proposition pré
édente.Si n est impair alors (n2 − 1) est divisible par 8.1



2. Démontrer la 
ontraposée.Soit n ∈ N
∗, n impair, alors ∃k ∈ N, n = 2k + 1don
 n2 = (2k + 1)2 = 4k2 + 4k + 1 et de fait n2 − 1 = 4k2 + 4k = 4(k2 + k) = 4k(k + 1)or le produit de deux nombres 
onsé
utifs est toujours divisible par 2 (
ar l'un des deux au moinsest pair), don
 k(k + 1) est divisible par 2 et de fait n2 − 1 est divisible par 83. A-t-on démontré la propriété de l'énon
é ?Oui 
ar l'impli
ation non Q ⇒ non P est équivalent à l'impli
ation P ⇒ Q, 
'est le prin
ipe duraisonnement par 
ontraposée.
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